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Notre rubrique: «La lettre du lecteur»
Messieurs,
Tout d'abord, permettez-moi de vous
adresser mes compliments pour votre
revue et d'exprimer par la meine occasion
ma reconnaissance pour l'oeuvre de la
Croix-Rouge suisse en general.
En tant que fidele lecteur de La Croix-
Rouge suisse, j'aimerais profiter de votre
rubrique «La lettre du lecteur» pour vous
poser une question concernant l'usage de
l'embleme de la Croix-Rouge. Que celui-
ci figure sur toute la documentation et le
materiel de pret ou de vente de votre
Institution me semble tout ä fait normal. Mais
comment expliquer, par exemple, que Ton
retrouve ce meme signe sur les boites ä

pharmacie pour automobiles, sur le materiel

de premiers secours dans les trams, sur
les harnais des chiens d'aveugles, sur les
ambulances et dans de nombreux endroits
publics? J'ai en effet peine ä croire que
tout cela releve directement des activites
de la Croix-Rouge.
Alors, qui peut utiliser l'embleme et ä

quelles fins? Existe-t-il une reglementa-
tion ä ce sujet? Ne craint-on pas que le
foisonnement des emblemes Croix-Rouge
puisse mener a des abus?

D'avance, je vous remercie de votre
reponse et vous prie de croire, Messieurs,
ä l'expression de mes sentiments les

meilleurs. M. V. Sion

II est vrai que l'embleme de la Croix-
Rouge se retrouve dans un grand nombre
d'endroits differents. Si dans la majorite
des cas cette presence est legalement justi-
fiee, on releve cependant aussi certains
abus. Juridiquement, la croix rouge sur
fond blanc est l'embleme reconnu par le
droit international et grace auquel on peut

reconnaitre le personnel et le materiel protege

par les Conventions de Geneve, ä

savoir le personnel, les installations et les

moyens de transport du service de sante
de l'armee. Afin que l'embleme garde tout
son caractere protecteur, il faut que la
legislation nationale empeche la proliferation

sauvage de son utilisation. Des regle-
ments introduits ä cet effet varient bien
sür d'un Etat ä l'autre.
En ce qui concerne la Suisse, il existe
depuis 1910 une reglementation (devenue
dans la suite la Loi federale concernant la

protection de l'embleme et du nom de la
Croix-Rouge, du 25 mars 1954), d'apres
laquelle seuls le service sanitaire de
l'armee, la Croix-Rouge suisse et les orga-
nismes internationaux de la Croix-Rouge
ont le droit d'arborer l'embleme de la
Croix-Rouge. Au sein meme de la Croix-
Rouge suisse, un autre reglement,
approuve par le Conseil federal, definit
qui peut utiliser l'embleme de la Croix-
Rouge (les organes de la Croix-Rouge
suisse, ses institutions auxiliaires, les
ecoles d'infirmieres reconnues par la CRS,
la Croix-Rouge Jeunesse), ou il peut etre
arbore (materiel sanitaire, moyens de

transport, envois de secours, drapeaux,
insignes, materiel d'information et de pro-
pagande) et comment (grandeur, usage par
les institutions auxiliaires, etc.). II s'agit la
d'ordonnances destinees ä eviter la
proliferation de l'embleme et les abus de toutes
sortes.
En outre, l'article 6 de la Loi federale
mentionnee ci-dessus autorise la Croix-
Rouge suisse ä permettre, ä titre
exceptional, l'usage de l'embleme, en temps de

paix, pour signaler les vehicules utilises
comme ambulances et pour marquer /'em¬

placement des postes de secours. Ainsi,
lorsque vous voyez une ambulance munie
de l'embleme de la Croix-Rouge, c'est
qu'elle devrait disposer d'une autorisation
expresse. Les autres vehicules — meme
ceux qui sont utilises par des medecins ou
des infirmieres - ne peuvent en aucun cas
se reclamer de ce droit. Et c'est ici que
nous remarquons des abus, punissables
selon les dispositions de la loi.
II est egalement interdit d'apposer
l'embleme sur n'importe quelle marchandise
ou sur les pharmacies d'automobiles ordi-
naires. En revanche, la Croix-Rouge
suisse a accorde une autorisation generale
pour le marquage des caisses de premiers
secours dans les transports publics, car il
s'agit lä de la designation de postes de

secours. Vous voyez done, eher Monsieur,
qu'il n'est pas permis ä chacun de porter
l'embleme de la Croix-Rouge sous pre-
texte qu'il a suivi un cours de premiers
secours, possede un magasin d'articles
sanitaires ou organise une collecte d'ar-
gent «pour la bonne cause». Mis ä part le
service sanitaire de l'armee, ce droit est
accorde uniquement sur la base de Yap-
partenance ä une organisation Croix-
Rouge (et encore, seulement dans le cadre
d'une activite Croix-Rouge et non pas ä

des fins personnelles) ou d'une autorisation

expresse de la Croix-Rouge suisse, qui
est toutefois accordee avec grande reserve
et se limite aux ambulances et aux postes
de secours.
L'opinion largement repandue que tout ce

qui touche ä la sante, ä l'hygiene ou aux
hopitaux est designe d'office par
l'embleme de la Croix-Rouge, est done
erronee et oblige souvent les autorites ä

intervenir. Lg

La premiere Conference regionale de la Croix-Rouge
en Asie s'est tenue ä Delhi du 9 au 16 mars 1977
Cette premiere conference asiatique, orgamsee
par la Ligue des Societes de la Croix-Rouge et
la Croix-Rouge tndienne, reunit les delegues de
31 societes nationales de la Croix-Rouge, du

Croissant-Rouge et du Lion-et-Soleil-Rouge
(24 societes asiatiques et 7 societes euro-
peennes), amst que des representants des

agences des Nations Umes et autres institutions
non gouvernementales. Presidee par M.
S. Ranganathan, president de la Croix-Rouge
de finde, eile fut precedee de deux seminaires

- 1'un sur le developpement de la Croix-Rouge
en Asie, l'autre sur la preparation en prevision
de catastrophes — qui eurent lieu du 9 au 12

mars.
Les participants ä ces deux seminaires, repartis
en plusieurs groupes de travail, tenterent de

trouver des solutions ä diverses questions, afin
de les soumettre dans la suite ä l'approbation

de la conference. En ce qui concerne le premier
seminaire, le developpement de la Croix-Rouge
en Asie est envisage de la fa^on suivante.

• creation au niveau national d'un plan de

developpement portant ä la fois sur l'orgam-
sation des societes et sur leurs activites;

• meilleure coordination des activites de la
Croix-Rouge, des gouvernements Interesses,
des agences des Nations Umes et des autres
institutions concernees et collaboration
accrue entre ces divers orgamsmes;

• respect du principe d'association egahtaire
devant servir de base ä l'assistancc reci-
proque,

• echange d'experiences et de moyens en
faveur notamment des societes sceurs qui ne

disposent pas des connaissances necessaires
Dans le cadre du seminaire sur la preparation
aux secours en prevision de catastrophes, les

delegues ont etabli que ce but pouvait etre
atteint par:

• l'intensification et ['amelioration du per¬
sonnel de secours ä tous les mveaux;

9 l'accroissement de la collaboration regio¬
nale par l'echange de professionnels entre
chacune des societes sceurs;

• la constitution de stocks de secours afin de

pouvoir couvrir plus rapidement et mieux les
besoms survenant en cas de catastrophe;

• la mise sur pied d'un plan de secours Croix-
Rouge qui soit integre dans les plans de

secours nationaux et qui tienne aussi compte
des agences des Nations Unies et des autres
organisations concernees;

• la cooperation regionale et l'assistance
mutuelle ä tous les niveaux.

Les rapports des deux seminaires ont fourni,
pour la conference asiatique, des elements tres
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